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La dévaluation du franc CFA s'était  révèle un échec : l’inflation s’élevait à 40 % alors que les salaires n’avaient progressé que de 5 à 20 % et que les investissements étrangers faisaient défauts. Le chose s'arrangent  maintenant quelque peu : la Banque mondiale a demande la fin des monopoles d’Etat, à commencer par celui du riz, du sucre et de l'arachide : elle a débloqué 105 millions de $. En 1996 la croissance a été de 4,5 %, le déficit budgétaire ramené à 2 % du PIB et l'inflation en dessous de 10 %. Envers de la médaille : le système fiscal se révèle inefficace, la corruption mine la société, le chômage touche 30 % de la population des villes et souvent plus de 50 % dans les campagnes.

Historique
1960 : accords d’indépendance. Léopold Sédar Senghor est élu président de la République.

1966-74 : le pays n’a qu’un parti politique. Manifestations étudiantes. L’Etat d’urgence est proclamé en 1969. Le multipartisme est rétabli en 1974.

1978 : Senghor est réélu président, mais démissionne en 1980.

1981 : Abdou Diouf est élu président, et instaure le multipartisme. Création de la confédération de Sénégambie avec la Gambie.

1982 : les séparatistes de Casamance intensifient la lutte armée.

1988 : Abdou Diouf est réélu. Troubles étudiants. Les relations diplomatiques avec la Mauritanie sont rompues. La confédération de Sénégambie est dissoute. Déclaration de l’Etat d’urgence et arrestation d’Abdoulaye Wade qui avait obtenu 21 % des voix aux élections.

1991 : Habib Thiam est nommé premier ministre. L’opposition  entre au gouvernement. 

1992: le Sénégal et la Mauritanie reprennent leurs liens diplomatiques.

1993 : Abdou Diouf est réélu. Elections législatives qui voient la victoire du parti du président.

1994 : les pleins pouvoirs économiques sont accordés à Abdou Diouf. 

1995 : Abdoulaye Wade concurrent d’Abdou Diouf devient Premier ministre d’Etat. 

1996 : Ousmane Dieng succède à Abdou Diouf à la tête du parti.

2000 : Abdoulaye Wade est élu Président.

Géographie
Superficie : 196 192 km2. Population : 10 000 000 habitants. Densité : 51 hab/km2.

Villes : Dakar (capitale) : 2 500 000 hab. Thiès : 160 000 hab.

Cuvette sédimentaire limitée à l’est par des collines, drainée au nord par le fleuve Sénégal (1 700 km). Le nord appartient au Sahel. Le sud, avec la Casamance, a un climat tropical.Politique
République. Régime présidentiel. Président : Abdoulaye Wade, élu pour cinq ans. Premier ministre : Macky Sall..

Assemblée nationale : 120 députés élus pour cinq ans au suffrage universel direct.

Economie
Hydroélectricité : construction d’un barrage sur le fleuve Sénégal.

L’agriculture est le deuxième secteur économique. La première culture est l’arachide (39 % des terres cultivées), suivie du millet (33 %). Canne à sucre et riz. Elevage : bovins (3 000 000 têtes), ovins (3 600 000). Forêt : coupes de 5 millions de M3 de bois environ. 

Pêche : elle se développe d’année en année. 320 000 tonnes environ. Élevage de crevettes en Casamance. La balance agricole est proche de l’équilibre. 

Le pays connaît des problèmes d’alimentation en eau douce. Un barrage anti-sel sur le fleuve irrigue les terres du nord.

Industrie : phosphate et sel sont les seules productions minières. 

Le tourisme est reparti à la hausse (350 000 environ).

Monnaie : le franc CFA, dévalué de 50 % en 1994. 

Synthèse économique.

Population : 10 millions d’habitants.

Croissance démographique : 2,2 %.

Indice de fécondité : 4,9 %.

PNB 2003 (1) : 4,57 Mds $.

Croissance annuelle du PIB (en %) : 2001 (5,8 %), 2002 (1,1 %), 2003 (1,7 %).

PNB 2003 par habitant en $ : 450 $.

Taux d’inflation : 3 %.

Structure du PIB (en %) :

- agriculture : 15 % - industrie : 21,6 % - service : 63,4 %.

Montant des exportations (1) : 1,4 Mds $ (2002).

Montant des importations (1) : -1,7 Mds $ (2002).

Balance des opérations courantes (1) : -0,47 Md $.

Production d’énergie (2) : 1,760 Million de TEC. 

Consommation d’énergie (2) : 3,18 Million de TEC. 

Qualité des statistiques : incertaine.

Diagnostic COFACE : risque élevé.

(1) en milliards de $.

(2) en millions de TEC : Tonnes Equivalent Charbon.

Sources FMI et COFACE.
Défense

Budget (en millions de $) : 88 M. Effectifs : Environ 13 500 hommes. 

Armée de terre : 12 000 h. Aviation : 800 h. Marine : 1 000 h.


Matériels.

Terre. Véhicules blindés : 80. Artillerie : 30 pièces. Missiles anti-chars : des Milan..

Air. Avions de combat : 8. Hélicoptères : 5. Avions de transport : 11.

Mer. Patrouilleurs : 5. 


Indice de puissance militaire : D2. Puissance locale. 
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